
 

 

 

 

GN « Il était une fois... » 
Introduction au jeu 

 

 

Archibald était tout chose.  

Mais où avait-il pu ranger ces maudites guêtres de toile rouge ? 

Pourtant, des proclamations officielles, des avis solennels et des annonces royales, il en 

avait crié des centaines, c’était pas compliqué, il était le meilleur crieur public du 

Royaume. 

Et son jabot de soie blanche ? Pourquoi n'était-il pas rangé dans sa boîte de feutre ?  

C’est vrai que là, lui-même le reconnaissait, on l’avait désigné pour un exercice qui sortait 

de l’ordinaire. C'était tout gonflé d’orgueil et d’effroi qu’il était sorti du bureau des 

crieurs… 

Il devait passer chez le plumassier ! La plume d’autruche de son bicorne piquait du nez !  

C’était un grand honneur, il se devait d’être parfait, dans son accoutrement comme dans 

son phrasé, il y consacrerait la nuit s’il le fallait. Il se devait d’être PAR-FAIT ! 

 

La nuit fût courte et le jour hâtif.  

Tenant précieusement le parchemin dans sa main gauche, il choisit pour sa première 

intervention la placette du puits aux amoureux, on ne saurait rêver mieux. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

“Oyez ! Oyez ! Avis au bon peuple du Royaume de la clarté ! 

 

Moi, Archibald Sélénite, crieur public au service de sa bienveillante splendeur, 

proclame en ce jour de grâce, l'heureuse nouvelle tant attendue de tous sujets : 

l'Amour, le plus noble de tous les tendres sentiments, est né en leurs cœurs, 

Ainsi, monsieur le Prince, prendra en épousailles une Princesse bien-aimée ! 

 

Dans son immense bonté, monsieur le Prince souhaite inviter nobles et simples gens, 

ceux d'entre vous, qui, ardemment, désirent partager le bonheur des deux amoureux, 

sont conviés à en faire la demande, par courrier, adressé au greffier royal, prestement. 

Pour cette journée unique, espérez être des nôtres, peu recevront le sésame précieux ! 

 

L'administration souveraine, parfaitement dédiée à la réalisation de la volonté princière, 

notifiera, avant la quatrième lune pleine de l'an, aux récipiendaires, leurs invitations. 

Voyez-vous ce temps suspendu entre sommeil et éveil ? Avant l’aube, juste après hier ?  

Ouvrez les yeux pour vivre ce rêve éveillé et attendez l'inestimable et ultime approbation ! 

 

Qu'on se le dise !” 

 

Il venait de le faire, et il trouva que ce fût bien fait. Mais il pouvait faire mieux !  

On peut toujours faire mieux... Alors, d’un pas vif et décidé, galvanisé par cette première 

lecture, il s'élança dans la ville joindre places et halles, boulevards et perrons de temples, 

il était le messager de l’Amour, il était Cupidon en personne ! 


